
:
............

Ш

'

- ■

фШШЩ*f'-
"Г!

1 1
шші

_ _. . --------------н-ш * ■ г_" В-Сьг .if/lя ': '"K"-' . -, -■

I ■ а
4й ЄЕ&

L* MADAWASKAі
-

_______
• • <А

,:"4№:тїЛЖ
.POUR LES CULTiVATEURsl

*®*****************ww**beeewiiweewweéee#eee#'

Un soir, cependant, le veuve ten­
tait sa fatigue et sa faiblesse peu de raideur dans la jambe, mais 

le major dit que ça passera avec le 
mouvement,

—Et vous avez tout Ce qu’il 
faut ?

—Hum ! . : , on n’est pas riche, 
mais pour.le moment, ça va.

-Avez-vous pensé qu’il ferait 
bien froid ? Il ne faut pas que 
ayez froid.. .Tenez.. .prenez.. .u’ay­
ez pas honte.

Et elle passait sous le bras du fan­
tassin, chandail, chaussettes, ca­
che-nez.

—C’était pour mon fils... Mai8 
lui n’fen a plus besoin... Il est au 
îepos, au grand repos.-, Vous corn 
prenez ? et je serai consolée si un 
brave soldat avait chaud à 
de lui...

Emu, l’homme portait la main à 
son képi :

Oh ! Madame ! Madame ! Je 
veux bien au nom de votre fils ! 
C’est un héros ! 
pas !..

Ne sachant plus de quels mots 
remercier et consoler la malheureu­
se femme qui sanglottait :

—Voulez-vous me dire votre nom, 
Madame, pour jamais, jamais je ne 
l’oublie...

Dans un spasme, elle se retires
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-»...ЧЦИ : pour 
prolonger ses derniers Unq francs, 
elle se privait du nécessaire. < 

Anxieuse, son regard cherchait 
autour d’elle, quand la vue du pe­
tit paquet la fait tressaillir... Bile 
hésite, ses yeux se remplissent de 
larmes ; d’une main mal assurée 
elle saisit le blanc colin et découd 
lentement l’envoloppe. Puis, glis­
sant les lainages sous son bras, 
elle sort.

11 - 111To Felix Auclair of the Parish 
of Saiut Basile, in thé County of 
Madawaska and Province of New 
Brunswick, Farmer, and Sophie 
Auclair, his wife, and all pthers 
whom it may concern :—

NOTICE IS HEREBY GIVEN 
that under and by virtue of a Po­
wer of Sale contained in a certain 
Indenture of Mortgage bearing da­
te the 29th. day of March A. D.
*9*5 and made between Felix Au- Mixte і 
clair of Parish of Saiut Basile, in 
the County and Province aforsaid.
Farmer, and Sophie Atidair, his 
wife, of the first part, and Joseph 
Dionne of the Town of Edinuuds- 
ton, in the County and Province 
aforsaid, Gentleman, of the second 
part, and registered in the office of 
the Registrat of Deeds in and for 
the County of Madawaska in Book 
Ha, number 16023 of Records 
pages jo-li ra.13-14 and 15, there 
will for the purpose of satisfying 
the money secured by the said In 
denture of Mortgage, default ha­
ving been made in the payment of 
the same.be sold at Public Auction 
in front of the Post Office at Green 
River.in the Parish of Saint Basile, 
in the County and Province afore­
said, on Thursday, the iSth. day 
of may next, at the hour of two o’ 
clock in the afternoon, the lands 
and premises mentioned and descri­
bed Ї11 the said Indenture of Mort 
gage as follows ;—

“All that certain piece, parcel or 
lot of lands and premises situate, 
lying and being in the Parish of 
Saint Anne, in the County of Ma­
dawaska ahd Province of New- 
Brunswlck, bounded and described 
as follows, to wit :—Beginning at 
a post standing on the North eas­
tern srde of a reserved road at the 
most southern angle of L,ot Number 
Oue Hundred and Five granted to 
Onésiiue Doucet in Martin Settle 
ment,thence пізнії.g by the magnet 
of the year 1896 north sixty five de­
grees east sixty -even chains to the
southwestern side of another reser NOTICE is hereby given that by Hr- 
vea roid , thence along the same tue of an execution issued out of the Ma- 
twenty five degrees west sixty seven K-awJ,sha Cou.nt>" Court in which Joseph

FF5*® s*» ssHEHCS-E
aforesaid reserved road and thence of November, A. ». 1915, a levy having 
along the same north twenty five be™ made by me fertile purpose rif sa- 
degrees west fifteen chains to the ! . Г°А,,І!е, !іяі'1 cx<™i‘oti, there will be
tefdAginni,lg- C0Utaini"e°"e o^Edmunds^
Hundred Acres more or less and ton, in the County of Madawasko, on the 
distinguished as Lot Number One 5th day of July, д. ». ,9,6 at lhe llonr 
Hundred and Seven, Martin Settle i,!w,°,Y’doc.k m the afternoon .all the ri-.KSSS”*** FÏ“- «Яййїїа
Houchard. named Arthur Ouetlet in and to : (ALL

Also all that certain peice, par- Sertam P*ece or parcel of land and

imfSSSrffiBK
ot Saint Basile, 111 the County and Brunswick, and described as follows ■ Be- 
Froviuce aforesaid described as fol- 8mnin8 a‘ 8 post standing on the north- 
lows 7—Being Lot Known 011 the “s‘“Jy.bouhtlary of Canada Street, at

teFrr, EE5SB5E
logfether with the buildings and northeasterly direction along the north- 

improvements thereon and the nri- westerly boundary of said lot of land con-'

Sst-rerss.’ssr S4<SSS=s5Ss5
taming J rection in a line parallel with the'said

Dated the tenth day of April A I nort.lleaf.terly boundary of said highway* 
D. 1916. і road a distance of fifty five (55) feet U>

TOSFPH P nrnvvu !jV0tl!?r pOSt !.tI,ence iu a southwesterly, 
JCSEPH r. Dionne I direction in a line parallel with the uorth-

Mortgagee. we^rly boundary of sanl land and said 
Alexis St-Onge on* hundred (100) feet 
to the northeasterly boundary of said 
highway road : thence in a southeasterly 
direction along said boundary of said 

T ^ - highway road lor a distance of fifty-five
Le Docteur Z. Vézina, de Fraser- *eet plftce °f beginning' con- ville, spécialiste pour les yeux, nez' мпиіЕТЛь.',1^'11 ?”d lwtnt-TM* «ho“- 

gorgeet oreilles viendra à Ed і'^'000> of a“ acr= “°* ”
muudstoti tous les deuxièmes et . Die above described land amt premises 
quatrièmes lundi et mardi de cita- ïf)48 «bjeetto two Mortgages to Fins 
que mois, et se tiendra à ia dismsi- ‘'пі'ІІа’Л? І"!гГе' Hdaïundslou, N. B.
ZeredCuT„d4Ui VH0Udr0,,t le™n- =<"•”!ofe m2ilsS’IrlrA^ • 
suiter, du lundi midi au mardi soir, v!nece of New-Umnswick, tin. 25th dav 
chez Monsieur Jos Gagné près de of Apnl* A* D- *9*6- 
1 Hôtel Royal. , Michel K. Fournies,

20-16 Sheriff.

vous

iBMINlit FER TEMÎSCRDÀTALe moyen d’obtenir de bonnes 
récoltes

Horaire depuis le- за Nov. r* b»9»fr
Express : Dép. Riv. du Loup 7.30 a. m 

Arr. Connors N. В. із.S3 p. m. 
Mixte ; Dép Riv. du Loup 10.30 a. m.

Arr Connors N. B. 8.08 p. m 
Express : Dép. Connors N. B 3.30 p. m.

Art. Riv. du Loup fUt p. m. 
Dép. Connors N. B. 7-èbk. mi 
Arr._Riv. du Loup 4.20 p. m. 

Service quotidien excepté les dimanche 
Correspondance à Bdnmndsten Jet 

avec le Сап. Рас. Ry. pour Woodstock 
Vrédéricton et St Jean N. B., Houltrm 
Presque laie, Caribou Fort Fairfield, Me 

Et à Rivière du Loup avec tous 
trains express de IThtercoloniat Ry.

Pour plus amples informations,' 
peetns. etc. s’adresser à 

F. X. Bélanger, Agent général Passa­
gers et Fret.
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m L’homme et la Temperature .
Le production agricole dépend 

de deux grand* facteurs : l’homme 
et la température. Fort heureuse 
ment. cn dehors de circonstances 
tout à fait exceptionnelles, l’hom­
me est le facteur principal. Notre 
expérience et nos observations nous 
ont appris en effet qu'une récolte 
bien choisie, semée à bonne époqu -, 
sur.nne terre bien préparée, donne 
presque toujours des rendements 
avantageux, dans toutes les parties 
du Canada.

sir quo ai vous lances dans cette in­
dustrie sur une-grande échelle sans 
avoir une expérience suffisante. 
Sans doute, pour celui qui a l’expé 
rieuce et le capital voulus, les meil­
leurs bestiaux sont les sujets de ra 
ce pure. Mais on peut très bien, à 
peu de frais, se former un troupeau 
de quelques femelles 
d un taureau de race, de l'espèce et 
de la variété que l’on préfère, et ce 
troupeau donnera bien vite de gros 
profits. Des chevaux, des bêtes bo­
vines ou des moutons,bien métissés 
par un croissamsnt continu,rappor 
tent presque toujours autant 
des animaux communs. iJela 
coûtera moins cher Puis, lorsque 
vous aurez appris votre leçon alors 
vous pourrez graduellement acheter 
des animaux de race et vos chances 
de succès en seront accrues d’au­
tant.

Au magasin où elle à acheté ces 
objets, on la connaît bien. On lui 
prendra le tout ; le prix qu’on lui 
remboursera va la sauverd’unema 
ladie peut-être, car elle se sent bien 
tasse et comprend, tant elle souffre 
qu’elle a réellement besoin de se 
soigner.

Elle frôle les murs pour se soute 
nir mais soudain, une ombre passe: 
C’est un soldat qui se hâte, sac au 
dos, musette et gourde aux côtés... 
Cependant il s’appuie sur une can­
ne et semble marcher avec peine... 
U11 blessé ! U s’est battu 
S’il avait connu mou fils I

— Pardon, mon ami, un rensei­
gnement ?

—A votre service Madame. . .
Mais, déjà bouleversée, elle ne 

veut pas nommer celui qu’elle pleu­
re au fond de son cœur. Elle bal­
butia :

—Vous partez ?
—Oui. on va prendre le train.
—Vous retournez là-bas ?...
—Je vous crois . . Et l’on démo- 

lira quelques Boches ! ,
—Vous êtes bien guéri, au 

moins !
—Parfaitement. . . . Encore un

I

pros
cause

communes et

.OU
■A nos abonnés»

Nous faisons un appel à 
nos abonnés retardataires qui, 
pour la plupart, par simple 
négligence lie nous ont pas 
encore fait parvenir le petit 
montant de leurs redevances. 
Soyez bons et justes, 11e nous 
faites pas attendre. Ces peti­
tes sommes sont nos seules 
ressources d’existence, elles 
nous sont indispensables pour 
le maintien de notre 
Pas plus que vous, nous ue 
pouvons vivre et faire vivre 
nos employés sans recevoir eu 
temps opportun le salaire de 
notre travail. Eucoreune fois, 
c’est de la pure négligence ; 
sécotiez-la une fois 
voi s vous en trouverez bien, 
vous éviterez -le désagrément ■ 
de vous faire ramaiider, et 
nous nous eu trouverons bien 
mieux.

Ne pleurezPlantes a Semer 
Pour avoir de bonnes récoltes, il 

faut semer les plantes qui convien­
nent le mieux au district où l’on se 
trouve ; celles qui ont le plus de 
chances de pousser vigoureusement 
sur le sol qui leur est destiné, et 
qui a dù être préparé spécialement 
en vue de cette culture. Cette pré­
paration en effet, devrait déjà être 
chose faite. Ce n’est pas à un% date 
aussi tardive que l’on devrait être 
obligé d’y penser pour arrêter le 
choix des plantes à semer. Chaque 
cultivateur devrait également 
faire une règle de mettre une bon­
ne proportion de sa terre, en récol­
te qui puissent être utilisées sur la 
ferme même, c'est à-dire,'converties 
sur place en produits d’un prix plus 
élevé. Celui qui se contente de pro 
duire des récoltes pour les vendre 
en nature est un bien piètre culti­
vateur.

que
vous aussi !

œuvre.sa :
Mon nom ?... Une maman de 

h rance... Une maman qui pleure !
Et les mains vides, le vertige 

tournoyant en ses yeux gros de lar­
mes, d’un pas chancelant, mais le 
cœur apaisé, elle revint à soir triste 
logis.

Pourquoi ne vous mettriez vous 
pas à élever quelques bestiaux 
printemps si vous n’avez pas déjà 
commencé ? S il vous est impossi­
ble de vous en procurer avant l'au­
tomne prochain,au moins arrangez 
vous de façon à avoir des récoltes 
qui vous permettent de les nourrir 
avantageusement lorsque voue les 
après la moisson.

ce

par.au,
se

Annoncez-vous dans
e Madawaask”. і

J. H. Grisdale, 
Directeur des fermes expérimen­

tales fédérales.
SHERIFF’S SALE ;

NOTICE
Dont forget the placeUne maman

de France
La Culture réellement payante 

Trop de cultivateurs négligent le 
côté manufacturier de leur indus­
trie—la partie qnj est de beaucoup 
la plus avantageuse. Pour réussir, 
il faut, comme nous }o disons tout 
à l’heure, produire Aur la ferme le 
plus possible de matières brutes et 
les convertir en ces produits que 
l’on appelle “produits fabriqués” : 
—chevaux, bœufs, moutons, 
lait,.laine, œufs, etc. C'est le seul

atUne pauvre veuve avait son fils 
unique à l’armée ; il avait froid, 

doute,et elle rongea à le pour­
voir. Hélas ! quinze francs, à pei­
ne dans le tirroir: Elle n’hésite pas 
elle en prélève dix, elle achète de 
la laine, elle travaille fort 
dans la nuit, puis, heureuse, 
paquet bien conditionné, elle s’ap­
prête à l'expédier.

Survient le facteur qui apporte

Edmundston, зхг. т=*
We have a complete stock of Mill Supplies M-

ЕГн ьк A/P^ialty of Belting Trojan, Bala.a, 
t histle, Rubber, Leather, Oak extra tanned, Oak Vic­
tor tanned, Oak Viking tanned, Oak Standard double. 
Leviathan and Anaconda Belting, Lacing leather of 
choice, Shingle Ties and Lath Ties, Emery Wheels of 
all s!zes. Batteries Spark Plugs, magnetos, Kérosi- 
ine, Gasoline Machine Oil of all kinds. Gasoline 
Engines ‘ Waterloo oy Saws SlmmONDS & DISS-

sans

J

avant
pores, son

genre d'exploitation qui noue paie- 
r* généreusement notre travail, et 
nous rendra indépendants de la uue terr’ble nouvelle : sou fils est

mort ! La pauvre mère s’affaisse,température, des fluctuations du,
marché, ou des agissements des spé- lueurtrie de douleur elle pleure et
culateurs. C’est le seul qui nous per Pr'e"-Et raconte k correspondant We ЯІ80 buy and Sell umber of all kinds
mettra de rendre nos champs plus 4 a 1,vré ce réc,t à la "Croix’’de lumber and random i °L , klnd18‘ u,lë
fertiles et plus productifs. La ferme Paris’ à''-be elle était encore à Й^ТІвГїЙІ ÏÏÏf™e*?Ph №-

uinsi conduite est réellement une Senoux, la tête appuyée sur le pe- . J 8’ *ЄПСЄ ”06tb’ Haidwood and Sawdust, 
ferme. Toutes les autres sont des paqUet"; L’a"*elu3 tin‘a- Elle ЄІС’> ЄІС’ 
mines ou des comptes de banque “ du, Co,lsoli,eur 9ui >’*1-
qui S’épuisent peu à peu et ne four. t::d:;^rle et’ 868 PlaiU" 

nissent en tout temps qu’une pitan­
ce toujours maigre et souvent in­
certaine.

1

Max. D. Cormier і
tionsïee US a Cal1 and we wi11 6ive y°u aU informa- Sohcitor for Mortgagee.

AVISOffice and Store opposite T. Boudreau, Barber 
Shop, near Covered Bridge. 25 Victoria Street.

essuya ses yeux 
rougis, mit son chapeau comme 
chaque matin, s’enveloppa de 
manteau, et lentement alla 
l’église...

son
versElevage

Commencez petitement dans l’é 
levage des bestiaux ; 
beaucoup plus de chances de réus

». W. L WAS.

2>T. s.

c

Les jours passèrent désormais 
cette vie encore plus recueillie. 

Le petit paquet était toujours là.
vous aurez sur
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